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Objectifs : L’Imagerie par Résonance Magnétique fonctionnelle de repos (rs-fMRI) 

est une méthode utilisée pour explorer la connectivité fonctionnelle cérébrale aussi 

bien chez l’homme que chez l’animal. Le faible rapport signal sur bruit de cette 

méthode nécessite de corriger les données des sources de signal de non-intérêt. Dans 

cette étude nous nous sommes particulièrement intéressés aux techniques de 

correction des bruits physiologiques provenant de la variabilité cardio-respiratoire. 

Nous avons évalué leur impact à la fois chez l’homme et le rat anesthésié dans 

l’interprétation cognitive des résultats. 

Matériels et Méthodes : Sujets : 7 volontaires humains (13 sessions IRM), 7 rats (14 

session IRMs, deux anesthésiques : Isoflurane, Médétomidine). Imageurs : GE 

PREMIER 3T (Homme), Bruker BioSpec 70/18 (Rat). Séquences IRM : anatomique 

T1w (Homme), T2w (Rat) ; IRMf TR=2s/15min (Homme et Rat). Mesures 

physiologiques : Biopac MP150 avec un capteur de pression pour mesurer la 

respiration, et un capteur de pléthysmographie pour mesurer l’activité cardiaque. Les 

séries temporelles sont enregistrées pendant toute la session IRM et sont ensuite 

annotées de façon semi-automatique afin d’obtenir des régresseurs utilisés dans 

l’analyse.  
Résultats : Les méthodes de 

corrections utilisant les signaux 

physiologiques (RETROICOR, 

PRF) montrent des effets 

significativement différents des 

méthodes « data-driven » 

(Global Signal Regression, 

CompCor) sur les matrices de 

connectivité. De plus, tandis que 

les méthodes « data-driven » ont 

le même effet sur l’ensemble du 

cerveau, les méthodes basées les 

signaux physiologiques 

montrent un effet différent en 

fonction des régions cérébrales. 

Ceci est cohérent avec la 

caractérisation des bruits 

physiologiques dans le signal 

IRM pondéré en T2* [1].  

Conclusion : Cette étude clinique et préclinique montre que l’utilisation de techniques 

de correction différentes peut conduire à des interprétations cognitives différentes et 

parfois opposées. Mieux comprendre l’origine du bruit physiologique est 

indispensable pour élaborer des stratégies de correction. 

Références :  [1] Kuldavletova O. et al., 2022 “Temporal and spatial characterization 

of physiological noise in RS-fMRI at high temporal resolution”. OHBM Glasgow. 

Figure 1 : effets globaux des différentes méthodes de 
corrections de signal pour les acquisitions chez 
l’Homme 


